
C’est toujours une épreuve de faire un point sur la situation en Palestine et de constater 
que le génocide à Gaza n’est pas terminé

Depuis la déclaration du « cessez-le-feu » le 10 octobre 2025, Israël poursuit son offensive sur
le terrain. Les forces israéliennes ont tué plus de 425 Palestiniens et blessé 1 120 autres dans 
toute la bande de Gaza (au 22 décembre). Jeudi encore 13 palestiniens ont été assassinés.

Les forces israéliennes continuent de tirer sur les habitants et de prendre pour cible les camps 
de personnes déplacées situés de part et d’autre de la « ligne jaune » qui n’a jamais été 
clairement délimitée. Près d’un million de personnes qui vivaient à l’est de la ligne avant le 
génocide sont désormais entassées à l’ouest de celle-ci dans des conditions invivables.

Israël continue de démolir systématiquement les bâtiments et les infrastructures. Il continue 
également de limiter fortement l’entrée de l’aide humanitaire et le passage frontalier de Rafah 
entre Gaza et l’Égypte reste fermé. 

Le 2 Janvier, sans que ça n’émeuve le gouvernement et les relais médiatiques qui leur servent 
de passe-plat, les génocidaires israéliens ont interdit l’accès à Gaza pour 37 ONG majeures 
indispensables à la survie des palestiniens/nes. Parmi elles :

Médecins sans frontières, Handicap International, Oxfam, Première Urgence Internationale ou
encore l'organisation Save the Children, présente depuis 70 ans dans la bande de Gaza.

Après des mois de malnutrition sévère, avec une variété limitée et des prix encore 
inabordables pour la plupart, l’ONU estime que 1,6 million de personnes à Gaza « devraient 
être confrontées à des niveaux extrêmes d’insécurité alimentaire aiguë » en 2026.

Près de 1,5 million de personnes déplacées se trouvent toujours dans des camps. La tempête 
Byron a inondé des milliers de tentes de fortune, submergeant la défense civile de Gaza de 
demandes d’urgence pour des abris et des fournitures de base. Le ministère de la Santé de 
Gaza a signalé que 11 personnes ont été tuées par des structures qui se sont effondrées 
pendant la tempête et que deux enfants, dont un nouveau-né, sont morts d’hypothermie.

Selon l’Organisation mondiale de la santé (OMS), plus de 18 500 patients, dont au moins 4 
000 enfants, attendent toujours d’être évacués de Gaza pour recevoir des soins médicaux. 
Israël n’a autorisé que 260 patients à quitter Gaza pour se faire soigner pendant cette période, 
après avoir décimé le système de santé local.

Le soi-disant cessez-le-feu est en vigueur depuis 75 jours et dans la pratique, Israël poursuit sa
campagne de meurtres, de destruction et de déplacement de la population. Et depuis 75 jours, 
les médias ont complètement oublié la Palestine massacrée et exsangue.

Alors nous rappelons à ces médias qu’en Cisjordanie, la planification de nouvelles colonies 
par l’état fasciste israélien et les attaques violentes des colons se perpétuent.

que selon le journal Haaretz, des prisonniers palestiniens ont été privés d’eau, ce qui constitue
une énième violation des droits de l’homme. L’enquête révèle que ces privations sont soit une 
pratique courante soit une punition dans les geôles israéliennes.



Nous les informons que les étudiants de l’université de Birzeit à Ramallah ont été agressés par
des soldats israéliens qui ont empêché la projection du film « La Voix de Hind Rajab ». Dans 
un communiqué écrit, le Croissant-Rouge palestinien a indiqué que trois étudiants avaient été 
blessés aux jambes par des balles réelles, tandis que trois autres avaient été blessés par des 
éclats.

C’est révoltant et scandaleux. Et nous citons Desmond Tutu qui disait : si vous êtes neutre 
devant une situation d’injustice, c’est que vous avez choisi le camp de l’oppresseur. » 

Le gouvernement américain, la communauté européenne et l’état français sont moins que 
neutres, ils sont complètement coupables. Nous rappelons que le gouvernement français est 
signataire de la convention pour la prévention contre le génocide et qu’il n’a toujours pas 
sanctionné l’état criminel israélien. De ce fait, notre gouvernement a du sang sur les mains et 
tôt ou tard, il devra répondre juridiquement de cette lâcheté inacceptable.

Alors, malgré le mépris médiatico-politique, malgré les attaques et la propagande sioniste, 
nous devons continuer à dénoncer sans relâche l’épuration ethnique et le génocide que 
subissent nos amis palestinien/nes.

Continuons la lutte…Vive la Palestine, Vive la Paix


